
Technical and Bibliographic Notes / Notes techniques et bibliographiques

The Institute has attempted to obtain the best original copy
available for scanning. Features of this copy which may be
bibliographically unique, which may alter any of the images
in the reproduction, or which may significantly change the
usual method of scanning are checked below.

Coloured covers /
Couverture de couleur

Covers damaged /
Couverture endommagée

Covers restored and/or laminated I
Couverture restaurée et/ou pelliculée

Cover title missing /
Le titre de couverture manque

Coloured maps /
Cartes géographiques en couleur

Coloured ink (i.e. other than blue or black) I
Encre de couleur (i.e. autre que bleue ou noire)

Coloured plates and/or illustrations /
Planches et/ou illustrations en couleur

Bound with other material /
Relié avec d'autres documents

Only edition available /
Seule édition disponible

Tight binding may cause shadows or distortion
along interior margin / La reliure serrée peut
causer de l'ombre ou de la distorsion le long de la
marge intérieure.

Additional comments /
Commentaires supplémentaires:

L'Institut a numérisé le meilleur exemplaire qu'il lui a été
possible de se procurer. Les détails de cet exemplaire qui
sont peut-être uniques du point de vue bibliographique, qui
peuvent modifier une image reproduite, ou qui peuvent
exiger une modification dans la méthode normale de
numérisation sont indiqués ci-dessous.

w
w

Coloured pages / Pages de couleur

Pages damaged I Pages endommagées

Pages restored and/or laminated /
Pages restaurées et/ou pelliculées

we
w

Pages discoloured, stained or foxed/
Pages décolorées, tachetées ou piquées

Pages detached / Pages détachées

Showthrough / Transparence

Quality of print varies /
Qualité inégale de l'impression

D Includes supplementary materials /
Comprend du matériel supplémentaire

D Blank leaves added during restorations may
appear within the text. Whenever possible, these
have been omitted from scanning / Il se peut que
certaines pages blanches ajoutées lors d'une
restauration apparaissent dans le texte, mais,
lorsque cela était possible, ces pages n'ont pas
été numérisées.

Pagination continue.

n



ýu .GIOLZ -T XI! I xE DOM 81QU2X.

1. ~ ,i

L. SOMMrIAIRE:

dr rulph~xit-s la

lu~~~~~~~~l b hcth1(1d 4 tc ii~' i

\nîîp-Laus'raent Prer

-P LcTS DES ENAF. -O rn eoLan É

nous dre-b ~il ~îOR ed4P tdid-" e4nut ..

caaeaci uu1 eaau5l

u ej pA

A : u'I /JJ 's ' lu ,: el".~q~' ,tAI :

Mgs ~U8Qj3d~ ~e ~ge4~~ esiiltSftiE



'38

latié'l f co , par

de ~biei-fonds, une e ons e'a cble une
Qntierie de g 1a. éCnsé .c; e si,
vu des circonstances particulières .il n'aauncidie
luïmieé a attd :dede*s4 püentut'îxlañ ilanon:
dhute de3 es ffaire,-~ 1letuisnetta• aftut die
nêi@e se pijt'sne sgá (gur deflaïiice

pouriey ggeetcomm ognagede sa
piétë filiale qui ne:refuse pas à:ses ieux parents
la consolation de les iùëtrosser'l' is es propres
affaires .

Oh ! nous en coninaissoas un ranid nombre
de. cefaiùille ßnadi&ines oÙ a piéé'filiale

sesttransmise . père~i en .s, e u om
conséquence la bénédiction de..Dieu se tase

d'iune genéatiocn à 1'aut é comnie ui. héxitä e
propr, un bien de faille .Eienî d important.
ne'se.transigne parmi ces bons chrétiens sans
l'assentiment de vieux parents; etDi4 youtr
récom s~e se p a m~nr a avoriser ces

eu rises., Çat c'est un poiuJmpprtàu;n'ii
ne aujmis e ~vue. ptus les
combian ements que Dieu a faits aux loms

1' obéissan~e aux parentas',sle stilPawiquel 'il a
attaché une i-écompipas yPrtilièire.> WNons
dlison en effet das i3es comnidáhein ts'

S, eete 0àerá -
nlue-vivre onguoned.'

Ce ici ;la quebdieëi. de'plaît à rés'.menmr
dipi.'en ts pdr idurs -rehts a une

longue ie - u ,lterie' oîvjir une sainte moÉr
q-i les met en posss:Ion'tngt
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Il y a u-iê;h~au ,qu à Ing e j~îtie iiat 1
d '-le-aixodrsljt. iie.pose
ùt-d ul~apt.2e1e pxsôg.iis

~ui1, h~uJfl~tQl >Vint ' S ie~..us

sin ai .ie e a* ,pr6s iîcéd tue~ p'u s . Mh..

Nous vivils hur~w ~là li. -famille;, ctoýuS 1

sic S t-puîrchtr 1 îde voir aé* cjîloî's-jde rie

n'~sfpas aie ovor le Ci lr<ehr 1  mie:,n(

'déas- ôve .»i paris Mra1eixr puise
<1gj 'mleistmpes n~e.lWpi~ t

nlIiL .IT .~J 8f3P(JOtZIS à[U 1 oilep.jixÉeùL

S hl; risSde hôlese,i et .'le &diô~nnei, ils&
s'asurpn en-oP le. niépris de De½lve'n,



gealed. dlu Ciel; taegép ai ils ýse
:ppw~1~ e~usles iautres-epnýeùfël.i' Trist

çhtients,des gmeréTatons coupab es ýq ia psl
*~il~.a*~pieds ei cmaeen'qu

i -euqiina 5auxçiiauts 'en. dis'ant 1~

SAl~ 102meLLo ilOS .C1) 01ceSý ignS, les
JournauLxde ai4acithnosdixi l

soli p0;onev 1t ii6 inrçuout

~Osdu nom- de J1o>itaiellc,lqstim&t ni.

u -v~stvute)hel.ts, que spn 01e ,dnîitî L
a ai~.-ý iiflig6s. Lqs, i!ueiiit Nnigpiaiqù

6tie ~el 1e 'rs ou I8 tejîviroî,~ qjUe la*.

* ~m.~oeî u etixnts C 1-0 .Ui -nc sous
l -IL! ilu emeil# dai ,'~qL ~~m

A«fL(ý se Ytl pç ei4is

_DepÙisý1e> 1L2) fi 4rç.1874, jinmùj .lii.iie
*contre

1~lIair r z&i ce ~Lr sé
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. Loi'a½stoiipèWestaort, il yavait
plus. de trois sníiitêe qn'ilaïeVtait pas faitlä
bäi-b& jai ditteeñiü PJevelîseaient deëlhi'
faiie 'laas b 'iyle'ö1aient,4aisqueje ne

barbier. ai voulu enferér¡îmon'pere avec
xißin de dépeie pgssibles pa ee" que je.

onòiMadériés: qu'il., -l& éeitait -na: Yai il,
mettaitdëe diyoî cë' t'r moi 4, nes en:an'L; eb
il' nait en eatïcou4, lus liriil ne méritait' Te
suislcodtent de slaoiôrt de n pèrei car, il-

ai n g dNnibar' por moi..n 'a
voulinette dän's~le erciéil 'ordillerdnt mon

père sé s"ervaitet jé my suis .oppos.6. J'étais
coôitëit dein'e débari-asser de&non epieI .. YJe
n'ai MþasNété à.lTenterremeunt.· de: a on père ;
j'ahüais' míeu tegr â Pais~ ohezimot. e
m'aperçuš-cuëïma Mèimïme ait de 'la4iëii e
lui-disi-ieide>ds pà de'pei.e. îi chagriii; car
pour moi, c'est'ëilüstbea10dê niejours.'P*'ai
dit aux Mds. ' MMxGiàe et Moreau que je,
ne gvonlai.s þag payeWd eryicet qtes'ils
nl'YoPlaién p.etèrrer:moi'père'comme je

1'iuïd~igï4eg e:Pèdtšierais dans ma côur.'
O0iürait ipixi, sèiñ ßoute, aVaxitsde ri-econtrer

un"eníblable irinù&ëtfa'huminMé
.- Que lêé'tenfattsqui, ponssé4 pa--le= -dé~mi

inéditeidl !ieyïatfi iveziietlë trait: sirautf -

"1lVy a' iîï qi mzâie'Pniesi un vîcu
nampagni.4dppuyaur aubMtnit marelant

d'u pa&echbudelarit;s' affêtaitf -l'une des portes
dé *Berlin ;le 'éanisdes ötriisoi-tnt de sa 6
guérite linterpella : " »'où ven ,e dnu, mo

. . 5-



vieux ?-le la Ibrêt là-bas;-Etoù: allez-vous ?
-JT ne Vas pas plus loui .É'Etue v'nez-vous

fair,~ bravc:honime ?~ éllas, e ~ou'drgis dé-
nor a a aUstice.-Notre-propre

fils ?Ep9ourqi ?Eh;bieni! 1, y aqùelques
temps j'a'ipartaggentreïmes six jilfle peu:de
bi.ens cueje.possédais afin .. e eposer aí
obtint les ;biensonds ~yee la anaison1 etqies
meubles,;les terres les prés: il çr ce
sfregesi'propuit. dme~ gaïder ettde me purn

.jusqigaama"t.mort.fais vol qu'.il.e çytplus
le.faireêy etî.ehez. mengautres Jilsi.e e~nc tron.ve
aucunisseeours. (J' e.tpourgwi, jgyeux adresser
une ainte à l'autorité sup6r.ieure:En'tout cs
ces polissons n'iront.p.as loin' ;non plus ?-Mais
ditesmoi quell. ge 'avezous irande
j ai; soixante-treize.ans-En ce eaq, jepeuxVous
donnernoi méêie laréponse, et vous n'avezpas
bes~oint de 1'ous adrpser à. lajustiecg ous sayez
eu'il se trouve écrit dans l'écriture : otred vie
ure, soixante-dix ans; .vons voyez 'dohc que.
vous avez déjà véeu trois ans,-de trop pouryos
fils." -- Le pauvre vieillard rega-da le commis,
avec 'des' yeux 'ffaið. Oi s'il' à est' ainsi,
je n'a i rien 'dé niëiif afaire quë de retourner
sur mes pas, eti. eo» Dieu; comme jel'espère,
me rappeller bieid>ôt liEii ý.arlan.iisi,
les. larmes ,aux Yeux, a 1. porte
sur une pierre pour s'y rep.oggr.

bon Dieu .ar eppl le.16 e luil e
repos: depuisLn emsdasl be;nais
sur cette mêmepe e devant da porte one .p6
voir assis touss es'dimanchs son fils ainéqui
tend l main aux: passant. ýpou.dem der
l'aunôme! (Philotée)
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1'.i~ Déits hoe O)e fc~mrie~z Pau.:" i
J)as.le pardoi dà- niés péchés 'quôë"'Üô-i"d&"'(1-

cd+ "dS' 1 1;'~ bs*1nk*sa** 1iif~i

pem'iias JF)uvl.
le l'élie"; xigée ai û

Il 6"kYio fn~i eïl crues ~ i~Y polir' f

lý'acorder. à dil nuseau.-orù 1e
cevrai; deSPouvoirs cl unetiué d'iiqU4u

qiiiie-lsl)se ii.-m-, ces PJotroiim

a rgeque vouspon z n fpsrou es ois

pjntet,. ajoU4a-t-éehlo mù 'iéè~à~l

- ~fOf~é dt.TèsOd&iïÏéit' ei#ë4ý puù
er c' :

~ Tâtiir js.:. non t

*'Sivoums Voulez' è -coli i te,'T u di l



0{u aios., nîer~ e

là& c e" al. nusne nious eé tion s
jamais ýffý.ais.; onîteeatqnnte
quoi. cel cossaiqileen1tiet e'6li
gatiols, les.,pivi egetcs p riîmee'dn

t.nus nous, eime 1 1.~se
les étuaier eutes eno J

ehose'.; i~t àý--mo aùsi di ýtios% 1»
lb.rc1émbabl deand.- iiWt rme i

i.,-Etqueleur av-ez;voiis. ;êpx dé~~~a

proine(3r.;s q: nu

ia1fiOfls ~~ ~ ýa ce c-5?ee:a.~~ooi
*%tiidtQj 8 ýaqIieýje ,no conassut ali &'1teèou

traemiia,àcô égr..)sS.e

]?out-tre.avez-vous .eu .tot, xere-?uou8
0 dcvds-nous pas enpaMeurs; d voues4nouos

fiaije tout , à4tous? -ýTEt cozmie-,le:býoi. j)iew attire

.autre,' ino:coxïvien t-il -,pas ýque.,nbiis nouis aiidox
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le us .t les autres;à,répóndre aux inspirations
de la grâce à leu égard ?2\ous .aons étddi -
Tiers-Ordrenet n'ous soixmes conyaincu q l. est
appellé à produire entee pày, comme if l'a fait
partout ailleurs, des Jtnits abondants 4de .hêmé.
diotioñÿ,esârnmes enigranid nombre lui deviront.
leur. conersiom et 4ural o c

D6yotion noUgelle.dites-vous al :Mine:dé g
votion. quidate- depuis iplus de -six ièclesfest
pas~ absolument nouvelle...D' aiflersleirs-
Ordré est plus qu'une confrígié uneLcongréga-
tionnne>déV.Otion .particuelirc ;,'esturni véi
table ordre.. religieux, avec ses règles et: coisti
tutions établies:parl'église et.quipar cela m'éme
commande le respect et la considération .

Quelques jours plus tard nous cónsmItions
notre 4éyéque à ce sujet. 'l nous dit, coinaître
la chose, mais, que pour plus de 4 ûrejé;; si.n us
voulions l'établir dansanotre pàroisse,. il faudrait
sadresser.au 'général de. l',ordre 2â4Rome pour en
redevoir; les; autorisations spécialegs. S.as plus
de' délais, nous écrisîmes'à. ometet ,;eçûpnes de
suite duTrès-Révérenl aphael delonticulo;
général. de l'OrdX:e, Jes, -clrCissemense ces-
saires avec.l'aùtorisation -de.onder;<diger dcs
congrég ations, receyoir dand'ordre,çonecr les
bénédictions et ab'soetions et c. &

Le 4rOctobreS66aprè.s&un angle noviciat,
nous r.ecèionis :la.,profession gee:88 Tertiaires à
PIortneufgets|uelques jours apr inousles.orga-
nisions en a;igrégation i' 't

,Nousne tcraignons pa:d'anhicer ,que pendaL
les .tr.ois années aque',nous avonsjdirig6. cotte
congrégation, jamais 'réunion' de piété n'a donné
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6en~~~fs d'!u i reux- ceul&*
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±~ olutions de ut -le Sarn a

Un qicui, xfalgy6 ses qutL
.se~ totes'a vigueur ef son
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prêtre voit sur le: Ilige un coip plein,. de vie,

(les assistants CLÊui: soit 'piy é(e étte, vision
cle2IiStîitd&e a di loiit, l'à bruit

s'l rCjiidî àllnernds~ oda. ."Ïai
trou~ver:1 e Ôyen de ltli&&fdÔîàýitj ~t pJarti-

Cli.è,rbii:' ëciiet jiii delh ac;ir lecnenit. dôiùlà,dOS &dls cil
coll5ucjnoe. La bîè(ùse trouy itità saiie

ùe ttk dboié d ux te,, -,â{i 's'écrienît
"Le~diô,"é'le- vqxs, Jeîý 8osl auýeîr."

S,é~' eoneoit de net ien 0oi c
'qi~m d'a p1ain b1lanc. inla 'côùiicee

cepen an ne ie epîc Cugt' nel qlui pût rn'grn-
PCC!~d 4dir mnp les autres ce corpsý..s.acr(.

Se, lie fli pas lin c' temips occpe ecet éneŽ
totIt. tcouip je visi i,'f îc>dut Chiist dâ'dùn-làLfoice

î'r 61.t 'tc liaquc euht.6 du îio1.G4. Ausiô'je. il.e
jette à 'i eoux -et _luat di1 Jen

~~Se~'u esute' îula,T -- e, Plus L d~couto•mle,
plu d tace aoe sang, le -m uicé f1-rWi4?hoiù-

]6lg qfesdoit ls sofci rJnésles 'yeux
et" baloux etSa" 1 ey:é,1s ý lui

v -à 11, 1t poin itouil ci ie esle i, 1)aî 1SOUS le

PDI1J4fI 011 C laissaut doiaciîà nef< qùi,
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chaquedcôté dunentoi deux Jpetit*s;,(ispaes 0
peu près privés de poils, comme cela arrive
ordinairement à ceux qui, 'dès leur enfance, ont
laissé croîtie, leui barbe.; Le: froni était.'large,
les jou~es :maigres, la tête ainsi que leroù, qui
étaitr assez ,long,'inuclinait légòremnt T
était- le portrait;, telle était la beaut6tdecette
face très-agTéable -* Durant ne :heure; entière,
on voyait. ordinairement le Christ sous difl6-
reuifeartfoí·mes. Les mns l' ont'vu a tendu:stÙr la
croix,: d'antres comme s'il'enait;ajnger les
hommes, plusieurs; et c'est'le yhus grand non

re, lexiren.sous la forme d'un e n an

e . n *is .*,

Uii volcuú 'oiuluit- 'iettre à mortuavrnmite,'
qui lui demandait la vie au nom dé Le. Aniie;
mais ce misérable ne tint aucun.compte d ëe ett e
prière; et exécuta sôn* -terrible dessein. Mais à
peine fait.il po-ta6le coup meutier qu'il vi 
'mië feIume,'dañS :n lumièr< eolatanle;'qui
ressuscitavaL victime. Cetl e vue 'e(na!yaîd' abr>rd
le meurtrior; et l'e convertit. Trnch' jusqu'aux
larmes, il m tiréyita att pieds duveviteur de
Dien, niu b lpyif'dans ses h'rasJneaeédopour
liig'prTès de Ste. nne: At Ini;<'tint WgnmiI
sollicitait ;car elle ne efuse jánmi qui

0 Stop: Alcpree pour nn *

- -On>-
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e Vusdites, jpikGhyM~ueq~
lnous clulwon.sml aceqensenulLOi

sottrop" grnese q.ilnusnrat p

~ anagex' en avoirepl, peies~

que Jeý,veux,' dtire,.,,bien.i ýul ariive -qu eeos
que qec~.~~cli~tds e~r.~t;~e4e

-~~~a sogatq 'a acetrdé ter ns spsoùcierý;
on.~~ ~~ reie dereneen ts.7 inuniaf e.;

que je ' j,éen sotnr'. è est quei éadn
-v~os opérationsà . sur pju, '-a trp vaste, ces
op6ratiôls sàont- en couSéquenlce Mfiest~

(le l'ti é o lt e s i n s u ffl E n te's 2a

peine ~e~ ri tw eû ret,î u'
serai [Pltisi facU&eJ. ar Q » iyîs e

l1.e vou ifatvr 4uen' 14..lterTre.on récoltaitÉ.

~~ u'il:. àg4,us.-u sat
pin ~4n agiix e.;àp~er?,I~; 9 sis 4 U

se.~l ar~l~p»r'u retie0 muotso e~1
que ireî~çlî~~tos xee éhe~mn
Comme vos,-l6ù-i, faitè îî?

Bdp(sleMaisc' est là I]où noS 'ous tn

retirýr ý.. ios l bl,'I' ft4,t de n
ecrres? . .
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rentirau prmiped gri'b ulture- a iinuýe I V.teri; ne.

que .potûravoiôr loifés, féIfteip, TauteaMýi
; •9r--'ý«e j-CWd err - 1j ý1y

cýîais plOaIS'e zca8néSse orýI

1presàxn'êt'ê> aÉsur qé- el le 'n'est i ', est6e --il au-

îirttiidý è je ferai.stues b 01

etim- tems et LaJS4!c #~i~ t1a, sasortàh

)cnnerecolill -j

nanimrte ngaisseriez--e 0..-. *i1~if'qè
c~i~e Sou ~~sé 1; 'i re-.paTTqWClflityf.
peî~anfo~m e4 ds Pro édé .i leh

haï. cli . poir une, ' civu1lWèi~iL

dJ',éter rè e: Mai

rais rl eri~iac.~ru < ~ r

rmn éclt d~nn~a.~n -q1W sô]dS
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bi e. :ý dùri,5é y c e t .â re b e ~ae bh o g v pu

%poIue : _ Ïý ,' . .. m" ~ c e .n ien
cointreronit Ëas.Ià- dis '~i P ýl1

rencneru, OnU~,~~n~~e

Pegri ne. irçua qu'
= M s l er t, unee pa es ie on es

aclils,ô1satoâ -rov Inclese
4 e I 1 so~i~ d .e me»lý se -ls epoténuè àëé"e-cospec

-ln'râ S]i nendri ýpinài 'm dan
6, quiëÈrl o Ft

*'en~~~~px - .airpuru
-Qý lyl 4 e i ILule-

imagssJe. lan 
votr

j~ le gainlde engrais ùi dÎdS S'ix
ne é ..X d a pla.teltcis (cl a~a~gfn

îàip4ie ai.; Bouvn teucu
o ô4 oeya s;y Aée pe POixtî ue

~u -. e;ý,o *Y*. .1 C! T .~ ~ e
~~~~~~d ,n àtýl 9 uarýéf



i aîte..Ceslabur' 'êptés-sogtsrotlè

4 -,èehrbesl: ýcom mei aLhrdoî<r~t uît~
chi endent4- -ait 's~t'a ;, e >~

la mimeroutîneiCýAn SaTIa.e tnýt aucune
e')perxene Cest tuesaséd e~lbui

upts> pOurquun 111 esyz*ou;a V

u1111, uce -urasaor.iip.iii si~ ý,ôts,
uprofier'?.~-'z

i* Bqpie-«ý e e couipreuidilias- que e ehtii dôn

"nous expli quùer. ''

Ck~sol~u.r-h ':bien' ioîî bis sdnîùnes.

Ic lvudn qiot ti+é -du sol'puu lécirs **éine S
_ssc propre .S.1 à la IiouriWtre dàés ,plàntes,

pourriront a. ou isst à lie es et " laisàeyliîtý
les sucs quils. àavaient'amnas se s l e grain-que,
vous semerez ensuite] prftr ecssc.O s
ain.is i que ,le cultrrateurjîiiùelhgent sa i; Lse .r endie.

Vé0cmt essop6ain'' ruesuvet.
-;neOCSiUdpoft'inuî ioutaeqi

no01. manque; 2-
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rie.aptse és bien. malheureux de n'ête
as'hiistruit, ais, la fadte estpournousujou½-

d'iui irr.arable, ependant ço me.iln'est
ps nécessaire d'être instiuit pour labouerdd s

chardansgjeveure.sans plus tarder tenter .'expé~
ience, etdès. dëeiíain, je me:miets. à labourer

Chrysolgu.e;-Vous -avez raison Baptiste,
esayztons et .vousverrez comme ce-procédé
Vous *sera: avatage.x. Lorsquevous! aurez
nettoy« et::amélioré une pièce de votre' champ,
Vous en prendrez-uneautre, et esus sur que:si

j'.ai 1occasiQn de repasser ici :das quelques
anné6e5 xousa viendreza~me raconiter les forts
profiits que vous aurez retires du cette inn1ère
d'opérer.

lylais entions fencore dañs quelques autres
dtMaihi 1 strela tr1 gra.ndLeétendue de-v.os fermes
qui.otis eipêche de fir.ixe les op.érationy comme
elle~ deyraient être faites pour tirer ( sol des
piyoduùits remunératifs.

- u i oT. . < E i fiiie - 6usj eséi-oii
A RE~VUE 'AGRICOLE.-Enfml nous jpoBS.édois

un, journal 'ügriculture ritablemendigne
do êehnoni- dans, fevfe Agricol,.publie. la

St~ acatear1M. A. KéroAckæ rQlture ;des
dean såhoöricultwre, -soin- du cbétail,-'éco-

nomie donestiquee.conistructioné rurales etfe, la



Aevoe embrasse tous les sujets, qui peuveiit
diéectemet.intéresser' e cultivateurcanadien,
La. réc.ýction répartie entre diverses; spécialités,
denote à. premiète>lecture ýquelle est*wS uVe de
personnes entendues et.quelaëRevne ne:ae con-
posera pas,; comme:presquë:touS les autres jour-
nauxtagricoles que nous avóns:eus, de .découpures
prises,.ga.et1dans les publicátions européennes
le _plus soivent, mal; cousues.1 et nal.agencéeg
entre elles et toujours pluss ou tmoins eni désaio
cord4ree:.nofre: climat,n *luos esstoirces, nosaé-
bouchés, ios,connaissances etc. r.

,La.evue:donne 16 pages in4o .de matières -à
lim chaque'mois, sur excellent:papier et avcà de
nombreuses illustrations. Le- tout pour a-modi-
que semme d'une piastre par année. C'est *I
Journal que tous les cultivateurs devraient avoir
entre les mains. Envoyez sans délai une piastre
à M. A. Kéroael àSt. Hljraiithe pour vous
procurer cette excellente publication..

HrsToInraïoPLAIRE WU, CiAMDA; rarDnE î.
H. LARUE.-Nousvenons. dé parcóurir avec le
plusvif:intérêt cet abrégé de l'histoire de :otre
pays. Le nom seul de soiauteur était dùjà pour
nous une excellente recommandation; car nous
savons q.ue' lPhabile professeur écrit :comme il
donne ses cours, ne disant liÏe ce qu'il faut et
visant toujours ayaÏit tout !ù se faire bien com-
prendre de ceux qui Pécoutent ou qui1eilent.
1ppré de,-a 'iiongtoni quie ésente-tàujours
le réWdi's fai& denotre histo e allignésT la
suitles 3n 1e autres,Ie san p P sur a
voulu leur donner une forne pIus.attrayante,
moins ennuyeuse,bplusg>iquante,iën.lesîmétiant
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enafsles eIr Conesous. fore denàtretiens:

non,. vecéfôune~dn e -et iel itKtioilsy.-et

il iWretcepen.d.aub.w co-trs comp1etpd-fiôtrý
*.isoire~': ù nl esi:rniatx:-i na st,

/Omhis ;t donti-lIctu-Ie îse potrsuit sans' éforit et

131 ' Ca a en'dit' âýù iré cheo l ui etr i ie o ti

p~~en~iei ot t iÙsieitùs ie oses ~c. nL'éàêt
c~hisis ai~sr3Y1fln~ n ~I~-Lit*ioîl; pire~r

p6nètreit~ q talen aotssprio .GuLi dlI

(flic ' teaad danots lexii rohsi

Assi stantcim'C C kntiim.&-Uvde -'It'1pI



M .aho i . lieu, lui aSaienlt
é :pr1pa i 1 late. récepLion. Pa'rtbt. Mi.

Rüicmne, par soïn affälillit«, s ijulènce, Wil âctivite,

P LERINAGE.-hL, 4 juin~ gIus de f1 00þilrls
-parmidlesquels on comptai les Archeyéq.ues de PMUis
et de. 1Louisiane.ont visite leanctuaire de.Parar-

iRAC.: DE ST. AKVIER:-On sait qu.on.conserve l

Naples la tête de t. JanviPrp nxartyr,. avec une fiole
de son sang. Tous les -ans, pendant l'octave de la
fète:de- ce saint, après des invocations .t: des pribres
répétées, on approhîe-la flóle-contenafft d saing du
*martyr:db.son chef-gue.-l'on a :placè sùi l'autel, et
aussitôt ce sang quiL ëtait coiIplètlment durci et
desséèlé, se liquéfie', comme s'il ýeiait d'être ré-
pandi. Ce !niracle sé renouvëlle chaque .année
depniš des siècles. Lorsqu'à la. suite files prières le
miracle ne s'opère pas, comme la chose est arrivée

ein certaines années, toutle peuploademeure.daus la
craintecar ôn' juge que le Cielirrité demeure sourl

aut pii-es des fidèles. Le miracle.violde s'opóm/
ee.exmiée, comnïe'd'ordinmaireo** --

TLt DdålcM s.E-Les* íiá.dt de S Doniiuique

)oogiqjeüet leur talen t, oratoi ien'ont"pas pô lnr
c'ela abaidonné le cultë dästha'iàrt3L a peituro
i diitiné les Fra Agelido'at Fi Bar'toloino et

la iusiquenient:detcuchen dans' soñ ïCöï oire le
oin"dïï P fontsäliré> !&célèbre pr6didatouï t a
omn posé únes q gó'a ce.iódit&à Ste-icn d

Parisle'diÈiihinche'd * TiiiitófètlÔs ó il iqïèl les
milis fá Ô$allmiirft 631spbsées~ enfÙet fórcée~ tkr
oInaîre o 'n , jite ' '<

La . i P-it6 ,d ! Lî i ciU
dAutríoh~aln isul tais id'libêr .îi'äm Alu nu



disdoùrs'u'il proinurL dernireinent d i uniou
-Catholique de Vinne. JÆLelibéralisrnï îodinp
est Pallianc e qc{ue il'nfidélité et . matéralsneont

ormnée .avec latyranie pour opprimeri' gnr
humain." Cette déßInition est absolument exacte, et
à quelqde lgré dle 'échelleqin'en soient les lißéî ux.
ils .sont où s dans amême voie. Donnois:leir·plu
de puissance; plus 'd'atorité, plus de: rssoirces; on
Canada comme en Europe, on verra re quils four
ront faire 'Les paroles de.leurs chefs et les avancés
de lenrs.orgailes sont là iourdissiper tous lés doute.
à cet égard. .

fa: rariu-:.--Un foulé coipacte. pressait sur les
quais de la Seino à Paiis, dernièrement, pour voir
accoster un joli petit:vaisseau quiremontaitle lIenvi.
Qu'y avait-il donc de si inusité pour piquer ainsi la
cauriosité * C'est que sur .le devant de ce vaissseau
on voyait se dessiner sur les onllurs' sombre de
c.egx qui. le iontaient.la robe blanche ds-donmini-
caimis.

JlEclipse en-effet-tel était le noin de ce vaisseau--
est un petit. trois-mats appartemen t'école aivale
des Doninicains d'Xrcachon, ilse rendait à: Pari
pour soumettre ses élèves'à certains examensiequis -

par les .èglementes.du.g~ouvernement. flééhissant
que souvent les marins perdaient leur foi, fpute.de
ommandan ts caLlioliquës, lew Doininicains d'Ä iva-

chon, se décidèrent à. ouvrir une école nâmale Où
tout on enseignant les inanouvres des vaisseaux et.
les principes .e la navigation le longc oirsls
jeunes gens pussent en ,meme temps Atre ubus. d
prinöipes religieux soliemei tabs, inire
:onserver et à faire.respecter leur cyovance pondlant-
les loigs intervalles qui le. éloignenñ IC.la présnct
du prètre. Déjà cîctte école a produit. Ieplus iurcus
résultats ; aussi sont-ce les fà dS familles nobl . e
distinguées qui la fréquenient de préfé:r*ne: .

LP protrO, partouit et tnujours, es hin lr- pIP re
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îalconfiés à s.es vsoins, veillant, avant; Lotitau
intérêts de leurs,dnîes, mais ne n1églhgeman poit lion
pis. leuP ava,,ncernentt.* matérielv -.-.es libéra.xý mil

refuser tou te ingéri-iice dans* les-affaires matérèl [es4'
poufrioùii;mutltiplier ;bieni des ioiý.:lexn's atni

jihlantroicîe~ wùit dattinde a rit t du pjrètrî
qui lei:don)stitue, Véitallento-li'ièe de ses;iIIÉl'ts.
Laiss ouisileprtre a ér 'r~rd aizlc
nous le trouvlýerons Ïpaltu a la Lée du ilSavoi I.. delAn
réforme,. ait éri-table progrès.

P~LÂ~E Les eé~iigssntonauîsi gî'aiffle
vogue ehl Autriche qu'eni Frnc:L1Aiclhid.uc Frîi.
u<ois Cliaile .s., jpe de 1'Enipéreur dAtih;

tua--ire' de maîia7d* lFl nSti ty passa' l'à6tave dut
Saiiit-Sàcieý-nent. L,ýs*.ourunuIlx. nous, _ nt 1 mppo't
le *te&rible, 'iccideiit irrjié lài T a' ntéôi~

sie i-endâi t W drt? dans' Id Tvroi L'u e s Ljeîgesý
portant 'leà iioinbteîxý *Visite s' èFii 'l4 i i,

sone fuent Pi' écxjfté.es l'aù ar esùles 2
se iloyerent. Cet accident, plongea tut ~nc
dans l'6 delii'; Une pauvré emmx exdtIi'i
aivec ses 5 cffl*ànts. 'Le rte dii convoi pOutu

saTueet alla prier Nôtre.Dame (les' doniteii pÉoilt
le repos des ýineis de lài.irs iîifi'-tlinés dp'oi

l'e ~Ppea :re<m lje-.11 Mi, nt',ei

- diverg -pariitis âu mondfe..

de 1-*'léale3, dLîxxièrue é8queý'de 'Portfliud ai

lilfxet de*Boston; neiiur lEvêque'caùlt iiofible;des4
quels àÀ trovaien t nios Seiginkurs S«enyet Rd«et

du NoueauBrus~4ckevua-igrand iîombrc-(de
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évôje d NewYor et ~un Evôue ei3stonl, et
le- sermnob !-de cirdoiisance fut prtch« pr -gî'
lonniiol -éu!ly,:.ArcliCvqe d. I ali rax.
*TrnÉs PAlk .LA.-FOUDIIE.--Le. Î. Juin, M AIphonýc

IfirubsedeLacinie, près do dMiýôiti-éalf était dans
so0n champ, àplnerdes Ïmao.avec 1Mýathildat

Lôouf tdeu\ ýauLrés. lionimes..loî'-SqLe IIR oraLge
fonditbut.it coup sro e.que' la -foudre'éclata à .

- ou r viidËitixn*. -'Tous q. troL lfurt frappés, M.
[Iftu»Ise. et la- fille LQielà. Jflorlf:Iedu

autr es 'se remirent prlâcnin in. qjue. Surlé
hapils Perdiront oiinaissin 1cé. . Le premier. des

douélx hornïules. qin.~mL~liMvn les, liajits de

cherherd?î~~co i ~Ou p~îuan méd(eeiiý,imaS'
OLtfi.i iutil e po-lir.11 [Fuili L ch'! -t L fll .il1 aais

dit'à. çess6ý (u~If,'vre. ' fe coi-fi- dle.kfle tati1a
rnlaià celui' Ce fini tul)î, a 'iL loUIcié uîbu

éti eorte c on stîuod i pesd îe
J'a Pil, iièLbiféaî aaed flia hýlm.

saIl il. C'étiit la béîîédictioli ila rmrpoî
(Fu cav~tdé Cayrnù'lites qu oi.o Slriur le.

.Verelle aý,Ïit 'fait préîéemme it l' ýî i iioù, ile
droit ýde èè tt . , m1ontagne-o, da1'l ihdilibný les
apôtres, tvaàbk fie se, disperi li polirt ev1anélx~riI
monde, conipoqùrent, le credo esrn 'ovmrn
purc,,évier.toîtet divergeiiçee. oszîI untir,

l1es priiiGlpàSfli lflU deà ài QI~ il 11aux à lat'
pilu s eO1RvoIlî e bIÉ.qà l'c.néroi ue '0. oVu le iu'

tiièireni oýn ,commun ýpouque (Ille. fatI 1,dfil

***pri ncipale ocptoî.mme -Ceux duCela-pière
et-e.souae>s'durTrsýhuLîsoit continuellement l'



louauge, pour attirer sur les soldats combattants de
la plaine la force nécessaire, et appaiseir l colèré dfd
Tout-Puissant justement irritée par les crimes'saus
iombire.qui se commettent tous les jours.

Li ST. JLEAN BAPTISTE.-Sans avoir tout l'éeat de
la "rande démn~sti;ation de l'an dernier, lotre .e
nationale a élé Céläbréè d'up boùt à l'arutre de la
Province avec empressement et enthousiasme. Il ést
de crtaines paroisses de campagne même. comme
'Cliarlesbourg, Lorette, Ste. Foie etc., où la solen'mit(
prônd un caractère de grandeunr fuon ne serait eni
dr'oit d'attendre que des villes.: Aux oflices religieu
se joignent processions .avec déploiement de bai-
nières emblêmatiques, où ne manque janais de
figurer le petit St. Jean Baptiste avec son agueau;
banquet, discours patriotiques"etc. e. Noûs ne
pouvous. refuser notre plus chaleureusoapprobation
à ces démonstrations ; elle ne contribuent pas peu a
réveiller le patriotisme et à cimenter l'union enlre

tions les Canadiens franrais. Que dans · toutes nos
démarches nous ne perdions'jamais de;ueuiolre
dé%ise : Nos Isîr·rtoxs, so'g: i.XMuu ros i.ous,
etuns dieniçfdrois avee.le. temps un peu ple! aînd

(onme on le saib, les élqtioius réiéiàler de
la Pïovince de Québee étaiet9Jkóes dif 3 iI,
it la votiation; lor nu'iiy. eni·tästtiou au

.nillet. Dix-huit de ces (éeVtfiis on. téfW f'aite
ra~ accjarmationfet l1 reste.souis4 aunoe I

peuple. La..liste, qui sui:t;:donne, le résultat de
ces élections, sauf celles d aé et- Ghib n
timi qui 'restent eicore fi ir.



cr.B~M iifi MIN1$•RE ÔPPQ
SITIONIì etI OT

...... . . .. ..... c>é;~.
égenteuil......Bllingham....Acc
Artabaska.. .... Wa .. .... .

As n tin . . Peltier ...'. 0Dl '--!
Bellchiassei...... Fradett ........ 32

Bionaventure.3......;.eauchesnrge... .. O 00
Beauhar nois ..... ...... .. 40

...... .....Gendron.....sBrome ........ nh . , O Ac....Bea c .. ;.... ... Du .ac .:....;... .;......I. . 00

Bei-thie .;.'....;t.a.Sylestré . .. ;:.......... 2. . D

eauga . Laberge ..... . .. .......
Charlevoi x.......... h. . . ......... < 700
Champitn.;. . St..Gyr.... ....... . ..... ... . 0
Cham b yi ............ ..... ...... .. ................ .'Ù8
Com pton .. ........ .;. .; a ............ ... .... . ........ i 0 Ace
Deix .ontagnes ;. ho Ouiet.....;;.. . . ...... .. l '0

D ..orch,st .. ......Laroc o .' . ; ...... '... 1 0
Huntringdon ........... Dr. Camero .... ;... ......... . 0..6
L oa hel ..... ;....... B eai n ........ .................. 1 0 9
Ibervilie i......... . M lleur ... ........ Ace.
Ja c nes-C ti ...... Le valir .................. 7
J olietue. ......... '.Dr' a al e I .ch..
Kamourask ~ o y .. 1......y0

Lh nirB...... ..Joly ... ......... . . .i A é4
L v . . ..........que ... ............... O 80
L'Is.....e rau t ........... .................. 0 17
L prairie .. . Charl ois ...... ........ 1

*L a.......... .Loran ger ........... i.... O 0 IJ3

Mo tm gn ........ d r ..................... ... :1 0 Y
C ....on r . .o. a. A ng iver.... ........... . I % ceOCg n est ..... iî@ tran ..-,..........;2 0( A Jè&

Mosknore cv....Hon.d Ag...... ... , 0U
Mégpnur.'.ie.:.to.Hini.. ... « ~i Aee.

(>ttawat *. DlDhamnel.... .... ---
Pontiac ... .. .Tin r Ch reh........ ; i. O A cc:
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2.cl......ttI ........ .. ....... 3.3

Qu -Es.. hch .. ....... .......
Qu bco ntr ..;... tinfrt...-. . ....... O I 6

Qubec.ucst..Earn':..... .. .... 7..
ièb~ed, comit..Hon ra ...... 47

oli lle.w..a..© . Rö~n .:.. ..... . .. ... -
Ifiohmiond etWo o.d rd-...-.. . .. . ..... .

iuheli e.;......Mathieu . : . O A c
.R.osi .... ... ChauV au.. O A...,;.: .

.erbrookeI......;; ;; h n s be ... ............ .. O .
St. ..Dciitl ... Bac ai .......... ...... .... Aen

Souan ge..;......... De B u........ ,. ....... ;. . .... [
.Séi+ebofd .... .. o;i G...........on L r b s . ......... 0 >6

'l' Jeari .. . ..... March and . .... ....... 156
St. M aurice ........ L öC y.. ... ....... .. 20

Stanstea t.........Thorton .. .....
.rebonne.. ... Hon Chau ... . ..

Tri-ir s.........a. l ............ UiTeiou ta.........Dechjoznc ........

V jor'c er s .............D a g e..2 0 .

au ...ils daltiou. éirsiou da& le:

IEIyaçiit~i èet Bagôt, partotlî e ono Véet
un 'pprn bi ot' s.tisfaiàsaute.' Lô 'fdin' séuI

ft i -dît~ généa1iit 'cu r £et
.csikVa.r . . ortn e r0it e ai& bie 7

rnitq endu re gtovr tes de idu foin

coi és de Colyt qehére s, oveile. .



418

Le hiryso;eIc dze li pate,

dinous a mnontre a St. Hlyacinthec un specimen
de la' fameuse Chrysomèle d p atát(D
phora lO-iinwái) gql'on.yeilai 4 e preitút.ivat
près du collége Il est fort -à craiudrë rie:det:
indiidu qui sans doute a ; t liporté p'ile
chgar, ue soit ý.âle su1 de soU espçe 'etiu o.
ne Toit bientôt nos champs de pommes de terre

ravag*ë par ette terrible 0ost.

ooo

A Sore; le 4,à l'tge de 60 asuý. lie 1r.'u
Turcotte, coronaire du district. do Riclielicu. Le

J)i. était le frère de feu l'Hon J. E; Turcotte
des Trois-Rivières.

Vt ictimaes de 1' incendie de 1P èglisé du H{olyôo
.Mass. que nous avons rapportù dans notre der-
nier -niuméro.

Bme Abraham Forgues, 40 a~ns; Pauline Star,
11 ans; Dame Vvé. OliéEïnohd, 55 ans; Jacob

Thériau, 55 ans ;, Gora Forgues, ille1'Abrahami
lt.ans .;.Victoiîa bériô; 111 n;9 D.sjar

dins,. ans ;ùjihiii FavraMt, 18 aùs*;j

ans ;YE1ize rt LL ans; Dálif bC i
ans; ;ù 1,edSlJo ,8 aus;.éihé'
Liolante. 18 -n : aüéliau Fromnt:18&'a:
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Viger, 40· ails ; Uouise Piyette; 1Y ans.;. -Pierre
Daignaultwl1.aus; Iiha Meunier, organiste;; 19.
ans ; rMaéklliinô4Xfresi 17: ans ; Marie-1?on;
31ins'; &abiien'Mdreau;' Gins- Josepl Chatel,
24_ans; Celilia Doidette, 15 aùs ; Julie Girarcd,
16 airf; ditoin- Arg,é 72 ans; Tbie St. Pierice,
181>s Caillo Lachapellel ans ; Joseph
Paq.u'i, t15 tans J;ean-BaptisteS Langein; 10
an's: ;Justine Brisson; 20 ans ;, Phéeb& Dupoiñi,
1.5 ans;H ïerminc Mrn; an ; JosephMešir,
Domitilder:Dedjairdina ;;55 ans , Isaïe Morin,-21
ans ; arie Boisvert, 12 ans,; M.Loiuise Goyette,

5a ;E ni d-Robert, fils de J.-BIe:, 1l ans:
Marie -Paré, 19 ans ; Ros'lie Lagassé, 54, ans
Dle. Clntier, Azilda Lafrance,20 'ans ; Edesse
Larivière, 40 ans ;G-aspard Pellerin, 23 ails;
Lucie IRégîiier,-Dame Victor Côté et deux dC ses
soufrs; les Dils. Lacostè, Dame Calixte Larrivé,
Marie Pion, JosFphine' Paquin, 14 mis ; -Philo-
mène lêhbert, Christine Dion, Dame. Hamel et
sa.soùrPierre Desjardins, '17 ans:; Ida Morin,
illle:de Prospère, 13 ans ;. Louise Jetté, épouse
de Paul Jetté, 31 ans ; Mathilda Desjardins, 45
ans; Madame Bourgeois, Arinina Morin, 12
ans ; RosildaLachapelle, Célina Laplante, fille
de Basile'8ans :Marie -iks, Ida Lavigne,
Fémie Tórault;1 0 an'; en tout :7..

Au nombre des avictimes· qui 'suivent, plu-
sieurs sont mortellement brûlées,: tandis, que
d'auties tàont plus. ou.mdinîsblessées'. 

BHermine Lapointe; Louise Thériau, Dle Des.
jardiis, ;lRosalie 'Daviau, Lou isé& Paquette, Fran-
çois.Dérie qatre-nembres dela famille légère-
meuit brûlésf unamanguant Hlenriette Thimi-
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Fautes,-.de liïîêres,; de., préoce natiD tériS
les; 4dOpaelité.. caielle.' Si -.- ous ~ éto nous

le ~ ~ ~ ~ èq aett èe~ tie u'acu pied.- iuxanaiii - -
i a Soule, no'>éu sý îaus 1si,,<i uouý'.verxionsj ll «o 1-p1u
ýzr. relet maïs ditectèxenit, e u coinel

exîaetexa e q.ii.rayone Ù.y ses tr aits-
àn extase ' *

l ^ïme"* et'couc1uaut es -pour. ceumquiiav.ientEl

ufllsaîtes.pour;ceux.qui- 'n..&aientne TIL!7v~.J,4

ont èei~ evit, -duemb Jinex ÈW b Sacio
ar des he pue, eioi, -xneillue (usqueiprC

)ab n érssat-à eles:.-là-d.cwia- L

leDeutieconvoqul:ait-il:de telles ;mû .1titu&s'
lue p o ur,âoir,àil'heur rule-' nîinrh

A. 'ishée-: des'V éêpres,, raet- ôttk.

Tmeý ou1,W pense indojedeitetîi

: v foule-enfij-e -renitrr c1ie' Zel
Fxcmmn~mlénxci~êul~xs~c



430

-Que me voulez-vous ? dit l'enfant.
-- J'ai ordre de vous prendre et de vols

lmener.
--Et où
-Chez le Commissaire de Police. Suivez-moi.

VI

Un murmure menaçant parcourut la multi-
1 ude. Beaucoup de ceux qui étaient là avaient
vn le matin l'humble enfant transfigurée par
l'extase divine, illumin'ée par les rayons d'el
haut. Pour eux, cette petite fille bénie de Dieil
avait quelque chose de sacré. Aussi, quand ils
virent l'agent de la force publique porter .la
main sur elle, ils frémirent d'indignation et
voulurent intervenir. Mais un prêtre, quli
sortait en cet instant de l'Eglise, lit signe à la
ioule de se calner :-Laissez faire l'Auitoritét
dit-il.

Par une coïncidence merveilleuse, comme o]
en rencontre souvent dans l'histoire des événe-
ments surnaturels, quand on se donne la peine,
Ou plutôt la joie (le les approlndir, l'Eglise
universelle avait chanté en ce jour, premier
Dinanche de Carême, les paroles immortelles
destinées à consoler et à conforter l'innocent et
le faible eq préseiie des persécutions : " DiIet

t' confié au soin de ses Anges, pour qu'ils to
gardent en ton chemin. Ils te porteront en leurs

ais, de peur que tes pieds ne se heurtent et
ne se blessent contre les pierres de la roule
Espère en lui : il te protégera à l'omb (e le s
ailes. Sa Vertl 1toe-puissante t'entourera e



\ielque sorte comme d'un invicible bouclier....
en toute confiance! tu écraseras sous tes

91eds l'Aspic et le Serpent ; le lion et le dragon
'eront abattus par toi... " Parce qu'il a espéré

U inoi. Je le protégerai parce qu'il a confessé
1n nom. Il m'invoquera et je l'exaucerai. Je
is avec lui dans la tribulation (1)."
L'Evangile du jour racontait commeut le
lnveur des hommes, tyqe éternel des justes

'r la terre, avait, à l'origiue de sa mission
ýiVine, eu à subir sa Tentation, et il donnait

les détails de sa lutte illustre et de sa
e1toire contre l'Esprit mauvais dans la solitude
désert.

Tels étaient les textes, si consolants pour la
t1blesse innocente et persécutée, que l'Eglise

ait fait enteudre ; tels étaient les grands
ýO1Venirs qu'elle avait évoqués et dont elle
'lébrait la mémoire, en ce jour où; au fond

4 lé obscure ville de la montagne, un agent
a la Force Publique venait de saisir, au nom

la Loi, une petite fille ignorante, pour la
'11duire auprès du plus adroit et du plus retors
e. représentants (le l'Autorité.
La multitude émue et troublée avait suivi
ernadette, emmenée par l'agent officiel. Le

C1missariat de Police n'était pas loin. Le
ent entra avec l'enfant, et, la laissant seule

as le corridor, se retourna pour fermer la
àte à la clef et au verrou.

Missel et Paroissien romains, I er Dimanche Carme.
t, radue t Trait de la Me Re. Répons de(l Vpire-.



_u rN tmý,

pi>, àôý t jx ù, on30i arux i

o ep UJsyinsu 's me ~y

précision des réc it dio. t-rhat'~if~

jis 1 n.0î c ati sti,

policier em te-ten,~.

litou m 'ù

Iusipiéiaý con., uai~1i4~ih &l~ uv


